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Les frissons de l’infini invitent à aimer, à connaître et à servir, ils tranquillisent sur les mystères de l’au-delà.
C. DE BODISCO.





Introduction

Si la lecture de cet humble essai vous laisse, lecteurs, l’impression qu’il n’est pas conforme aux sciences officielles et encore moins à l’esprit de l’Évangile, approfondissez-le et digérez-en le vrai sens ; car vous trouverez alors que sa portée vous aura échappé.
Vous arriverez bientôt à vous convaincre que mes expériences pratiques invitent l’homme à ne plus se tenir dans le cadre de ces sciences, qui le poussent à s’occuper uniquement du bien-être de son moi physique, au détriment de son soi éternel, en lui montrant, par les lumières transcendantales du spiritisme, pourquoi les miracles de l’Évangile, sublimes dans leur simplicité, peuvent être acceptés sans pousser le matérialiste au credo quia absurdum, et subir le jugement des sciences expérimentales, sans porter ombrage à leur caractère divin.


SPIRITISME EXPÉRIMENTAL

Résumé de mes expériences personnelles
Sans participation de Médiums de profession


En admettant la réalité des faits divulgués dans les séances démonstratives spiritualistes, cette réalité devient par cela même la preuve évidente et indiscutable de la continuation de notre existence personnelle après la mort.
Convaincu de l’importance de ces démonstrations, je me suis entouré, dans mes recherches psychiques, de toutes les précautions possibles, afin de pouvoir non seulement obtenir la répétition des mêmes faits à des séances composées de personnes complètement étrangères à celles des séances précédentes, mais aussi de parvenir à la confirmation de leur existence dans les milieux les plus divers, et afin de pouvoir confier à ce petit résumé, que ces phénomènes n’ont pu, après examen approfondi et entrepris sans parti pris, laisser dans mon esprit aucun doute de leur évidente réalité.
Malgré le pressentiment que la publication des faits, que je suis arrivé à produire et à constater, serait capable de donner prétexte à me faire passer pour ce que je ne suis pas, vu que les expériences qui ont pour but ces évocations ne pourraient être faites ad libitum à cause de l’extrême subtilité de la matière qu’il faut obtenir pour pouvoir produire leur réalisation et les conditions psychiques dans lesquelles il faut parvenir à se placer soi-même, je me suis décidé néanmoins, après trois ans d’hésitations, à publier le résumé de mes recherches dans les études pratiques des sciences occultes ; j’ai la certitude que toute personne, étant à même de vaincre sa superstition religieuse, et de supporter l’ironie et le dédain du monde scientifique, pour se livrer à l’étude expérimentale des forces latentes de son éternel soi, obtiendra des résultats bien plus palpitants d’intérêt que les miens, et cette raison m’a aidé à surmonter mes hésitations.
J’ai l’espoir que mes assertions, confirmées par des preuves matérielles, obtenues dans mes expériences pratiques, ainsi que ma bonne foi, seront crues, et que cette croyance pourra inviter à la méditation, et devenir par cela une source de consolations, et même d’un intérêt matériel, en faisant naître dans l’esprit de beaucoup de personnes de la classe instruite le désir d’échanger les passe-temps habituels et souvent futiles de leurs soirées contre des occupations utiles et agréables dans le but d’obtenir de nouvelles connaissances sur les vraies propriétés de ce corps subtil, connu sous le nom de corps astral, qui est, je puis l’affirmer d’après toutes les données que j’ai pu obtenir, comme résultat de plusieurs années de recherches psychiques, le seul lien physique qui réunisse le monde visible au monde invisible, et qui rende entre ces deux mondes des communications intelligentes absolument possibles.
Dans la conviction que chaque étude, rendue populaire, sur les propriétés de ce corps sera pour l’humanité d’un intérêt incalculable, je me suis décidé à soumettre au public le résumé de mes expériences personnelles, en l’accompagnant d’une profession de foi, qu’autrement je n’aurais voulu communiquer qu’à des initiés, ou la garder simplement pour le cercle de mes intimes.


Profession de foi

Après plusieurs années de travail et bien des heures passées dans la méditation, je suis arrivé à certains résultats matériels, qu’aujourd’hui je crois nécessaire de soumettre à l’examen de la science.
Le philosophe, n’importe de quelle école, trouvera ample matière à réflexion et peut-être même à la solution de bien des questions.
M’étant muni de toutes les précautions possibles, mon but était de rassembler des faits véridiques, laissant aux autres le soin d’en tirer leurs déductions et leurs conclusions.
Passant les frontières d’un monde inconnu dont l’Église seule a pu nous révéler officiellement quelques-uns des mystères, je fus saisi d’une religieuse vénération devant les horizons nouveaux qui s’ouvraient à mes sens, et je fus heureux de sentir grandir en moi la possibilité d’aider aussi à mettre un frein au plus grand fléau de notre siècle : le matérialisme, et de pouvoir le combattre par ses propres armes, c’est-à-dire par des faits matériels défiant toute explication humaine.
Ce n’est pas par des hypothèses, par des suppositions, ni par de vaines paroles, que je veux ouvrir les yeux à ceux qui ne croient qu’à la matière et aux lois qui la gouvernent, mais je veux les convaincre par des faits matériels, venant d’une force intelligente, gisant non en nous-mêmes, mais appartenant à des êtres ayant une personnalité, agissant avec la permission d’autres êtres, dont la hiérarchie monte jusqu’au Dieu unique, personnel, créateur de l’univers.
Par un récit bien simple, peut-être banal même, sur des faits de la vie de tous les jours, dans une langue à la portée de tout le monde, je touche à des questions bien graves – de la compétence même des plus hautes autorités scientifiques – pour les voir se résoudre simplement de soi-même, tout en n’ignorant pas que je cours le risque d’être pris pour un imposteur, un crédule ou un illuminé, halluciné de l’ouïe, de la vue et du toucher.
Devant une pareille supposition je ne puis offrir aux incrédules que l’examen des faits que j’avance, mon serment sur leur authenticité et enfin consentir à me soumettre à un examen médical, dans le cas où le certificat que je publie ci-après ne paraîtrait pas suffisant.
Mes expériences matérielles m’ont conduit à la conviction que, dans l’application de l’amour pour son prochain, c’est-à-dire simplement dans la bonté, gît pour l’homme, fils de Dieu, une force nouvelle, une force matérielle, bien plus grande que toutes les autres forces connues dans la nature.
Cette force est la seule qui soit à même de soulever le rideau qui sépare le monde visible du monde invisible, et c’est bien l’égoïsme, la peur et l’ignorance, toutes enfantées par le matérialisme, qui ont temporairement paralysé cette force et nous ont éloigné de ce monde invisible, qui veut nous livrer son secret et qui demande à être étudié pour apparaître à nos yeux afin que la vie terrestre et la vie de l’au-delà ne fassent qu’une, et que l’homme puisse pendant sa vie terrestre obtenir pour l’altruisme les sens nécessaires, inconnus aux humains, de pouvoir décomposer son corps en matière première et le reprendre avec la permission de l’être personnel et suprême afin d’arriver à l’immortalité, sans passer par le mystère de la mort.
G. de BODISCO,
15, place Saint-Michel, Saint-Pétersbourg.
14/26 décembre 1889.

NOTA.– Pour que l’exemple de la mort du Seigneur Jésus-Christ ne puisse être cité contre la réalité d’une pareille affirmation, il est évident que le Seigneur Jésus-Christ, comme Dieu, n’avait pas besoin de passer par les mystères de la naissance et de la mort et qu’uniquement il l’a fait pour se mettre au niveau du peuple hébreu et mieux impressionner l’univers afin que sa glorieuse doctrine, l’amour du prochain, puisse être comprise et mise en action.



Certificat

Délivré à M. CONSTANTIN-ALEXANDROWITCH DE BODISCO, chambellan de Sa Majesté l’Empereur, pour constater que l’ayant, sur sa demande, examiné au point de vue médical, je l’ai trouvé jouissant jusqu’à ce jour d’une santé parfaite.
En foi de quoi j’ai apposé ma signature et mon sceau.
 13 février 1891.
Signé : Docteur de l’hôpital militaire Nicolas, de Son Altesse Impériale Madame la grande duchesse Marie-Alexandrowna, duchesse d’Edimbourg, M. BERTEVSON.
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